
Pourquoi bloque-t-on ?

Malgré les 12 mails envoyés par la présidence, quelques enseignant·es 
continuent d'ignorer la banalisation, voire maintiennent certains examens. Le 
blocage est une façon de faire respecter cette banalisation.

Plusieurs coups de pressions sont mis en place pour que la machine 
continue de tourner. En bloquant la fac, nous répondons à cette pression 
mise sur chaque individu·e par un acte collectif.

Nous voulons faire de cette matinée de grève un temps festif de mobilisation, 
permettant à tou·tes de s'exprimer et de rejoindre la mobilisation sans être 
pénalisée pour ça.

Nous voulons permettre à celles et ceux qui hésitent à aller seul·es à la 
manifestation de rejoindre le cortège de Paris 13, en organisant un départ 
depuis l'université.

Les étudiant·es ne sont pas des béliers !

Cette pression s'exerce sur vous : témoignez !

La répression face à la mobilisation peut prendre plusieurs formes (défaillance, 
absences injustifiées, zéro, etc). Si vous en êtes témoin·e ou victime, contactez 
par mail contactp13@13enlutte.lautre.net + QR-code (si vous voulez rester 
anonyme, utilisez une adresse mail bidon).

Nous ne garantissons pas que tous vos problèmes vont se résoudre, mais nous 
pensons qu'en s'organisant collectivement, nous aurons plus de chances de 
renverser le rapport de force.

Quelles sont les alternatives ?

Réorganiser les modalités de contrôle des connaissances est tout à fait possible 
et n'a posé aucune difficulté administrative en 2020 et lors des confinements 
qui ont suivi.

D'autres universités l'ont déjà mis en place (Paris 8, Paul Valéry...)

Des AG intra-licences (math, info, anglais, économie-gestion, etc) ont d'ailleurs 
été organisées dans l'optique de discuter de sujets tels que le gel des notes ou 
la suppression du système d'absences.

Quelle pression est mise sur les étudiant·es ?

- organiser des cours en distanciel, malgré leur interdiction (on sait tou·tes à 
quel point cette méthode de transmission des savoirs ne marche pas, mais 
elle est très efficace pour clouer les étudiant·es devant leur écran)
- organiser des examens les jours de grève nationale, malgré leur interdiction
- affirmer que les enseignements dispensés lors de ces journées (ou 
remplacés par des pdf) seront au programme des examens
- marchander l'annulation de jours d'absence passés pour les étudiant·es qui 
se présenteraient

Voici le genre de mails que recoivent les étudiant·es :

"Je suis très déçue de voir que personne n'a fait l'effort de venir ce matin. 
Autant la semaine dernière c'était justifié, autant cette semaine il y avait une 
forte offre de transports. Mes collègues ont tous eu au moins la moitié de 
leurs effectifs présents! 
Si vous pouvez faire passer le message que le retard pris (6 heures 
maintenant) sur les autres groupes et sur le programme, devra être rattrapé 
par votre travail maison ? [...]
j'attends du groupe une bien meilleure motivation au travail dorénavant, le 
test final sera celui prévu je ne faciliterai ni n'allègerai rien."

Jeudi 13 avril a lieu la 12e journée 
de mobilisation contre la réforme 
des retraites.
Programme

8h : accueil du blocage et actions festives : apportez vos instruments 
de musique, ecocups, déguisements, prises de parole, etc 
12h : départ collectif de l'université pour la manifestation
14h : manifestation à partir d'Opéra



Que défendons-nous ?

La réforme des retraites est parfaitement injuste puisqu'elle fait 
financer des baisses d'impôts sur les grandes entreprises (CVAE) par une 
augmentation de notre temps de travail. Cet allongement va accroitre la 
pression sur l'accès à l'emploi, en particulier des plus jeunes.

Cette réforme est accompangée de plusieurs autre réformes, moins 
médiatisées, qui attaquent d'autres aspects du monde du travail : la 
réforme du chômage fait baisser de 25% la durée d'indemnisation, la loi 
Darmanin précarise encore plus les travailleu·ses sans papiers, la réforme 
du RSA va imposer entre 15h et 20h de travail hebdomadaire, non 
rémunéré et sans cotisations !

À côté de ça, rien qu'en France, 413 milliards d'euros sont gaspillés 
pour l'économie de guerre, 1/3 de l'eau est polluée par des pesticides, la 
mortalité au travail explose, plus de 100 personnes par jour sont mortes du 
covid en 2022 parce qu'aucune mesure d'améloiration de la qualité de l'air 
intérieur n'a été mise en place, la surveillance de masse et la biométrie 
automatisée se déploient (loi JO), la sauvegarde de la biodiversité et du 
climat passe systématiquement après celle des profits...

Au niveau de l'université, les étudiant·es sont de plus en plus 
précaires et doivent travailler pour financer leurs études, ce qui nuit à 
celles-ci, les bourses ne sont pas indexées sur l'inflation alors que celle-ci 
explose (particulièrement sur les produits de première nécéssité).

Plus de la moitité des collègues administratifs sont contractuel·les, mal 
payé·es, même lorsqu'ils sont titulaires. Les enseignant·es-chercheur·ses 
effectuent plus de 50 000 heures d'enseignement payées sous le SMIC. Et 
ce n'est rien à côté des 100 000 heures de cours qu'effectuent les 
vacataires, soit presque 30% du volume de cours de l'Université 
représentant à peine 1,8% des dépenses totales (218 millions d'€).

L'exploitation n'est pas le futur de l'Université, elle est une 
condition essentielle de son fonctionement actuel. On ne remercie pas 
Pécresse et sa L.R.U. Il ne faut pas tolérer l'inacceptable et se battre 
ensemble pour de l'argent pour le service public d'enseignement supérieur 
et de recherche.

L'assemblée générale du 21 mars s'est positionné sur l'amélioration 
urgente de nos conditions d'étude, de travail et de recherche :
    - repas CROUS à 1€ pour tou·tes
    - titularisation des personnels précaires
    - doublement de la rémunération des vacations
    - financement récurrent des laboratoires

Cette liste est non exaustive et nous vous invitons à proposer 
des revendications pour la suite dans la boite dédiée à cet 
effet.
Rejoignez la mobilisation !

Toutes ces contraintes ne doivent pas nous faire perdre de vue que 
l'objectif est le retrait de cette réforme dont personne ne veut (plus 
de 90% des travailleus·es sont contre), ainsi que l'obtention de 
nouveaux droits. Le gouvernement se moque que les universités 
soient à l'arrêt, ou même qu'elles disparaissent. Soyons offensi·ves et 
créativ·es.

Que dois-je apporter pour le blocage et la 
manifestation ?

- des vêtements de pluie, c'est le printemps !
- vos instruments de musique ou vos casseroles, pour faire du bruit !
- votre ecocup afin d'éviter de gaspiller des gobelets jetables. Si vous 
avez des ecocups inutiles, apportez-les aussi, ils pourront resservir 
lors de prochains évênements organisés sur la fac
- si vous voulez argumenter ou mobiliser sur un point qui vous tient à 
coeur, préparez une prise de parole pour la sono
- votre bonne humeur !

WhatsApp
Villetaneuse en Lutte

Site de mobilisation 
https://13enlutte.lautre.net

Pour plus d'infos sur les départs en manif depuis la fac, les rendez-
vous dans la manif, le prochain CinéClub, les activités de 

mobilisation sur le campus, les ressources, etc.


